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11 C'est r.arajt-il. un t:l!.lb amate\)r et on nous dem"mde

sans a.rrêt de l'ar~ent", ., f\ q'J()i sert i~et argent ?"

" !\V.e(: tous l.e5 ser'Jices que je rends au Cl!lb, or)

pf"'lrra '+ m "" Xem!',ter " {" t ,., ",t" v' J. ...'.', ç""...

Je dois avouer q,le si jf! r'el1x adrm~ttre (~e'f: re-
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le'f: ceintl!res b.1anch(;~s ne ;;,.::,r\t. ,~ue d(Js ;;r1C'...dan en P\ljS-
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n..avQns p'as t.r()11.\!.(" j \.Jsqu.â l;e j o\!r. le mo'len de faire.
vivre un orQanisme cornmê le nôtre sans arg~nt, d'au.

-tant i)l.us que nous aV{m~3 l'ambitioT\ de rf!aUs6r de
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prQduit. J~ VO\1S ra.ppelle qu'aujour:i'hu1, lacoj:isa-

.tion annuelle d'uhe (~eint\lre noire est de 500 'Fr, (:e

qui i.:().rrespond â e!1\tiI'on 41 F'r rnr mols, ::;orr.rne qui

ne re1)r~sente même r)as taya1.eur d'une s()jr(,'e au

r ~ st"urant (~, "0 "c ne "'( )r """""~ "". ~"Y' a\ '\""' d "' "'1"' rl .-
c.." ,...c."'.'~.';'.'",'c".""','-;.'. ._"(,,,.
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-fi$r une soirée !Jar mois pour la vie de i

-tion, alors nO\lS ne m(:rit.ons rias dtexis'

Pend.'1nt îonÇ1tem!!~), nouS avons a.dm

faci.li.tf:'5 pour .les plus d(;favori.s('s et r";)L

donnent des cours ()I.l rendent des servi::,

suis r.ersoMellement de l'îlu5 en rlus Of)l

solution, cal' j!J v.ense que l'on doît atre

faire lteffQrt d'un sacrif\,'e financier -(,

très rîi.inirne -.pou r rn ()ri te r toutes les

VO'lS a"'ez aujo'lrd'hiji f'O'j r voUS entrair"

: devons T}aS oublier q'Je nous riratiquons \

avec toute la r)hilo$ophie et la dis:::I;:)line

-f'orle. Cellx qui. ne comprenneTlt r)as c'-

tien à faire r1..armi nous .

Aucun ser.vice rendu ne peut justifier de

sa. cotisaUon : à ce titre, je \'Ol1S i~ortt

nombre d!a.nciens qlli ont cr~e l' l'.s$o,~i~

'.'on "a""" "., tem " s in" t 'o..ta~ t "."i ..n~ !"'.' 1..,..,~.t~,I,,"/.'"."""'."'.'

commenrer r~ar r)an'lel ('h~mla. Or, q\;,

d'avoir ren&J. I;lus de s~'rrvices que lui ,
E f " .., .'.1 t \00- t Idn rn, Je (.':rOlf' qu I. es vvn, al1,aTJ

-ciens que !.XiI1J.' les d('but:lnts, de rar'!!e

votre argetlt et quels sont. nos objectifs

1) Chaque aM(:.e, l'!\ssociat.ion d{~livre ,

5.000 T;'r r1QUr qUllt: junior ail.1e r'asser

mois â Los t\ng(::les, chez Maitre OhshJ

nos moyens I.e T}erttlettronl, nous augrr'

nombre de::; bo\lrsiers.
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!AssG.~iation destinOO auxdêbutants.
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Quant à notre princit)âl. objectii, c'est d'arriver â

créer un dojo national qui nous rlermettra:t de no\lS

r!1unir plus souvent et dly orgarrlser des entralnements

en comnlun, stages sp#!cia.ux, etc. ..

Vous conviendrez que sir.ous voulons rt:aliser

ces projets, il nous faut un rr.inimum de ressources et

qu'elles dt::pender:,t de vous. Il. est donc:: r)ar.fajtement
anormal de voir des gens " se d~filer 'I au moment des

règlemerJt$, sous des pretextes souvent futiles, comme

si nous ~tions une orqanisatior. à but ùlr.:ratif.

r;rofe$~

?lu Siel\ .

IA".." rl.

\o

la.:

En conclu$ion, vous comr)rendrez que si j'ai Cf\l
d mon d"'voir d 'i1"";"' t "'r .'ur " n ""' l.~ t ("'; ,)"'\ ,t p"' r " i + r~e " .."..""~..";""'1..'I".""Q.c"',

à certAins d'entre vous, bat.;semer,t. mat~riel. c'est

qu'il. est absolument implcratif que nous no'.ls donnions

les moyens de nos ambitioT,S, et ceci dans le Set Il but

d'arriver un jour à lcUminer complètement les problè-

-mes matl1riels pour ne nous consacrer qu'à l'entraine-

-ment., justification essentielle de T,otre existence.

AJ.aln Gabrielli

Pr~$iderit de FranceShotokan

absence dtempl.ois, manque de facultês

le d'~lart des jf3'Jnes d~s lelyt::êe ( le sel

venant. renfbr,~er cet ext)de ) .De te fait.

dta~e des éJè'les q\li s'inscrivent s!t:t.en-;

-'lent entre 15 et 16 ans, et seuls ceux
-va.il d3;ns .la villè d~passer,t les trois --

.neL'1ent. Dans la ville et non d.'in$ la r!:

l}in'lerse de Paris c\l une demi.-heure i

bien que regrett~'e, est lar(Jement admi~~, ' ",.

A"' "'.. 0"' ln '..e ",'"",t ..,"" " de t ..\., d" r.."""A- '1PT1t".-,.~'. " v, ..ç """"",dç""",.,,,,.. ~, ).

professeurs rie Judo, dans leur majorit 'ianT1

l'ont bien compris: chacun dteux O'Jvte do
-jas rassemblant un nombre restreint d!t ,,"w~, I s I

localit.6s distantes de seulement, 30. 20 voire O kn

Il n'est. r.a.ture.llement. pas question de rend ne

telle formule rlOur le Karat~. laquèlle, tre .ris

-(iJ(}S firuinc:iers' .entra1nera.it.. f)Qur des proies urs

bt;nl!voles des difficulU~s diorganisa.~iol1 nsid ble'

En effet, et c'et;t la un aut.re asrJect des robl s d

clt:.bs de Ka,raU'. cette discipline reste pri de.

municir)àUt6s dont l'int(,r~t pour les diff Irents ~oort.r

reste très souvent ii(;. A cebli q',le leur !"- rte la !'\ajorl

-t#: des 6le{~teurs : le football et1.gouffre insl la

totalit(:+ des 'b1..dgets "$r)ort.s" , alors que 'aide g"1(

clubs rl:;unissanl peu q'ad.1-jt:rents demeu très f îble

sinor. franchemer,!. inexistante. Cette ab ence d'Ide

n('cessite dès lors de trouver, seul, une salle d ent.r,

.nement : la solulion la plus couramnJen emr'io êe (

t.rès souvent la seule r'ossible ) reste l'u Jlit;atia 1 dlJ

dojo d'un professeur de Judo qui r;rf:Jève sur ch que

inscriptiOn une ct)tisatl;)n et insist.e souv nt ;'Ou. q'le

les ad.1-j(;!t'ents participent â la vie de son club (10 erie

re""" ..'~, , ("'!..,I.. ;r' s" r i..,' l'",.' o ...li "'a.t"! ..~ ~ U" " l " b!:,u"', ÇC'...i' ,-,",c'"...'...f""'." L' ~ "'-'"- "v'-'

"Judo.Karat~'., rend diffi(.:ile laparlicip',tiorl fit'

des adh~rent.s ( et surtout la comrrt:hens on de (
à un second club 5;)~cifiquerr.ent 1tKaratt Il dont

-tence .leur parait formelle el dont Us ne ressen'

,,"'., 1"", ..'1'...'"

FRANCE BHDTDKAN
EN BRETAGNE

France ~)hotok,'iU1, c'est aussi des petites se~Uons.

souvent isol(:;es, qui travaillent dans des ~onditions

particuli ~rement. difficiles: les clubs de Q\1imperl~ et

de rJOuarnenez en font partie, Robert. Marchand et

Monique I"e Bris, responsables de chacun d'eux, f:Jvo-

-quent dans ce premier article, les problèmes g(;nf:!-

-raI)){ des pratiquants de France Shotokan er. Bretagne,
anci

lelle- 'exis

lent
~

I',,1o~ique Le Bris: Re,:;r-t>nsablel d'J

ClUb de Douarnenez J

Les clubs de ka.rat~ do province, et. plus pa.rticu-

-h~.e~,~~t. ceux de!;:, viJ.les petites et moyem'.es, ont une

organ.1saliô!!~!)n ryt.hnle de for.('tionnen)ent qui leur

sont propres ~t connaiS$ent des diffî(.'\:lt(,s difif:Jrentes

de celles que peuvent rencontrer les cJ.ub~ de Paris ou

de la. règlon parisienne. Celles-ci sont souvent li~es à

des problèmes financiers, mais ont trait ~galemer.t â

la faible densitê de }10~)ulation mstall6e sur place.

Tout d'abord, ltne constatatior) : le trofj petit nombre de

participants a.ùx entrainemer..ls da.r.s les dojos, Le nom-

-bre r('duit de rJ3.rticipa.nts, ajout(, à l'isolement gOO-

,.graphique des clubs, rend plus difficile .la progression,.

moins riche t!llssi l'ambiar.<:e [)ropre à .l'6mulation et à

l'effort. Le nombre des inscriptions, habituellement

proporlionnel a la. population, se trouve rl:duit, de sl1r-
-crort. l)Ar dp~ f:l('tp1""' ""\6"if;,."""...",,,.,f },.,."t".,~ .

l\obe.rt. Ma-rchand: Fes;

Club de Quirr,perlt,.

,:>nsablt'

1:' ,~~ ._" _.~~"~.

U nous re:-ôte â ~..!oq\.:er les difficul~s des

rr,inoritaires a\l sein des U:;;l"S et à tenl;"r de d

~1 1"' ..., ".. ofond "' \ ' ~ l..',. i" d""" r'4t'.L . S " 1""" br .'.t "'v;..""".p" .".;. ...,ç ,.~""'..\. """~,, sera le sujet d'u.n rrochain ar!..icle..

STAGES I

NOr~ert Selun (jrqanise un stage sp~ial ~r] 6 al) 'I av rJ

destm," aux cel.ntures blanches et marronr' à Lab~roc~
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katas t1rahou(:s f

attaques r(;,elles au:{ cor(.;ent.ions ) et

t.lbat libre avec contrôle }. Enfin, les

urent Heian Nidan el Tekki Shodan.

Pierre VJe$sang

Arielle :::tattner

LES STAGES
DANS LES SECTIONS

)r ' L..'"tl "It.. o.,

.Profit-ant du week-end dll j[t'Jovembre, notre

Père la Victoire, Daniel, est venuno\lsiai.rel1n$taqe

Ot) h~làs 11 nIa pas ~'t.~ question de r\tendre 1e Chemin

des Dames .

Entre les anciens combat.tants, les cadets et les

enfants de troupe, le stage compt.alt une trentaine de

participants .

Fidàte à ses princ:.ipes, not.reGrand Mai.trenous

a remis en mêmoire toutes les techniques de bàse que

l'êlolgT)ement de la maison Mèteautle fal;:heuseten~

-dance à nous faire oubUer.

LA PREPARATIONAUX KUMITES ,

En toute rlqcleur, on ne devrait consid6rer que
..

le combat tt.,.el. c'est..-à-dlre celt.Ji dont l'issue est la

de$tructlonde}l.un des adversaires. Bien qu'une telle

{~ventualit~$oitexcectlonnelle. il faut s'y pt~r)arer ,, ,

Ceux qui, sans conditionnement pr(jalable, ~,ont capa-

~bles de libr,rer toutes{eurs forces et de donner le

"" ..rld ..A .4~ " f t t ' ..
Iln!ei ,el;r , e\JX-m"mes --nsune ,~on ron a ton rte e

sont très rares. Alors.. comment peut-on s'ent.rainer

au combat ?

ftegtin.!posstble de donner une rt:cponse simple et. uni-

-que à cetteq1)estion,Un combat r~lest. si complexe,

il fait intervenir dest:clêments sl nombreux, tant sur le

plani'hysiqueque mental, qu'il n..est ra-s possible d'en

~tudiert.ou$)es aspe.:;ts dans un seul type d'exercice,

"
Pl')l1rla{;1.u.;,\$.f'\ dt;ntre nous,..il faut analyser s~par~-

-ment.lesdjfficult.ê$.L'entrainement corr.porte donc

une série d'exerci,~esquirr.ettet1t l..accent de manièr-e

l:;r'~'\,ifi(1uesurun ou q uel q ues uns des t:cl,=ments interve-"

.nar!t~ns.lecombat r~l:Chacun d'eux rIe r>eut donner

..
q;j'u.nepr(!parationfragnlentaire, il faut en dêgager un

-,.ensemble \'omplÉ~mentaire qui, consid~r~ de manière

qlobale, couvre tous , 1esaspectE; du (c-ombat rÉ'e1..

Co.rnme on ne Deut):)as intentionnellement blesser

..~ , " ..~OIJtuer ses partenaJres, 11 a t:ctÉ' nÉ?,-essai re de ~É!~r~!:

la !rapee r~elle et la l!b~rt~ absolue d'action. En effet,

d'ut1e part i.1 faut apprendre à parer, esquiver et aussi

.}!orter des at.taqJes rfelles avel~ le maximum d'effica-

~cft~, d'autre part la libertÉ~ est un (?l~ment essentiel

du combat, il iaut avoir l'expt-rier.ce de faire face a

A",~ " d ' "' ' "' l ' d '.. .t
d 'A. i -A.-e li),Jre

...e.s:a, \ler..,.aJ.re~ ~bres a.glr e ç.re so m~"

du choix de seste(c-hn~ques et de sa strat"'gie. Pour ces

-
raisQflS, en Kàrat~-d(:... les coups sont contrOl~s dans

les combats libres et, dans les combats à frap!'>e r~el-

-le, le nombre et la nature des techniques employ(-es

sonl .limitÉ!s, Les exercices les plus importants sont

a!.J nombre de cinq; trois combats convent..lonnels :

SambonGumit~, Ir'pon Gumit~ et Iar I det):x combats

libres :jyuGllmit~ et comp6;tition ( quril faut distin<J1ler

comme on le verra) .

Aucun de ces exercices n'est sup~rieur aux au.

-tres ; pris s('par6ment, ils ont tous des lacunes et,

.rA~lproquement, permettent de se concentrer sur cer-

.t~in~ ~~!1P,~t~ rill ('l1mh~t '.",pl .qP;11lF! '.."'tude harmo-

d'aT1-

.." ~,
Je r1b.., rb, 1"",--cien$ 0!1 r)()utla t)ius grande joi

-t.ralnement se dl!roula. à genoux

Après une jo~reuse sfjance de JyJJ-Kum1t(,.lifut

enfin f)Qssible de fairerjàrticipernotre Gra;ndMait..re a
;

un entra1f1emen!' sp6'cial (Jastronomique où sa classe n.~~
."" ..

-tureUeLefl.t se ('omr)Qrteren diane {:mule de Lucul1u$.

.A d .!3 ~ "VOlrem",rrie e a('!t'!nus.

rl{'n{r2 1 d1" e

,ainte-

Nous [J,omrnes très he

recevoir Danie1.,ma1s l'intt,..A

-nantcertain dans l'esnrit ..,

espf!'rons que t'organisation
""niors avec autant de (:(1~r.J

de cotisation.

ttarlt

rdeBontmi re

Stag~Saint-Lo11iS

arrefo1 de troisf.ron-a1)

""""

:alnt- Louis, sltu6

-tlères ( France, AUerri
.

DanIel. Cheml.a â l'A(.'rcJr~rt de Mul.house~Bâle, \'enu y

diriger un stage (le:-., \1, 10, 11 [~cembre.) rêtmissant une

centaine de participants des trois rays. En effet, s'('-

-talent joInts aux merrlbres de Fran;::e f,hotokan Saint-

IJou.is, Mnlhousec etSt.ra~boI1rg, be$.1JCO11p de pratiqnant.s

de Su.isse Shotokan { qui vient d'être offi~ieJ.lement. ;:r(:'e

avec si}( clubs: deux â Bâle, un à Berne, Motnhe:vtSlon
W.ih 0- d " '1 et. nt ert.ur; et a l:-jtJ eu url. stage sp('cia. en sef.lterr,-

-bredern.iE.~r avec Maltre Ohshima ). Denornbfêtixmem-

-bres du club de Schopfheim ~,..~t.aient. aussi df'1;tac{'s

( club dirig(: par trois Ni-k.'Y'u, {1èves a!'.;sidus de l'Uni-

-versit~ de Bâle) .

Les techniques pludi6es regrour)èrent les mouve-

-ment.s en translation, en rotation,etvert.icaux : l'ac-

-cent {:.tait mis sur I.e Kit Ken, Tar( l'~nerÇ1et le

poIng, l'arme- et. le corps ne devant faire qu'UN au mo..
\-ment de l'im[nctJ. LeR KuTrlitpR r)()!)r lpl1r rnrt ~p
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Tous les exert;ices de combat repo[;ent sur un

a'cord entre les \)artenai.res, Cette notion de contrat

est fondamentale, Que 1 'un des r)art.erlaires vio1e une

des conventions et l'exer(:lce [!erd toute .valeur, :Ji cela

se produ!t..le ,~omt,at d(:"ît., soit s'arr~ter, soit de'Jenir

r~el, Ce contrat im f.)lique le respect profond de l'adver-

-saire et s'extf!'rioI'ise rlar le salut qui préc~de et qui

clOtl'engagement.

l "X "' ' ! "'A~ fi)n A~~ ",.."""" "' e ",..", s t. d '~ ~..A
S",es" --rc \,c:;"' , l.i41'l~\\"",.;h ,', ~1"", ç" '1,/, .~"

les diffi\~1Jlté,s qu'ils aborder:t e1: la sensibilitf!: à taq\lel-

-le ils font apr>el.- L'ordre (~roissant de difficult~' est :

Sambon Gumit~, Ippon Gumit(, Jyu GumitA, lar- ?vIa.is,

d pl " 00 IJr ~"I "('t 1nd 'pr' re e"" 1'1 " a " n" ""' 0 '..'.e ""1o"e ~..u"" I:' vJ",~, , ",,;. "'h, i"" --".. ':J- ,,-'. ...

..~ la m"m' " re de I "' ""V/!,"-- tP'. ...,,'
! A,to1"" "'u l"" n j le"","ns ,+ "' !_~ ",-" ~, 'i" ", ;.-"' " ..,,"' ,

ni'veau des partenaires, Les exercice;:; se pratiq~lent de

..-",n1A,. e t ..""' te /' hn.1'" u .." t d'o"",.", ""., .'.~h /!'m " r' r l;,_6t "-.."""~",,,t"" "'1"" "'r.""-"'>-'-"""'."

-bli tr~s stI'!,::t [,our les d(~(b\)t:1nts, afin d'acquérir de

plus en plus de vitesse et permettre de plus,en rjl.us de

libertt au fur et à mesure q\le .le niveau technique des

r" r~e ir """ "IA l """' ,""' """","'v""

Je vais malntcnant d(:tailler certains r)Qints con-

-cernant f;anlbon Gumit(( et Irjr'on Gumit(', Les autres

formes de (;ombat l\.1i demandent urle analyse r;lus fine

seront ~tIJdl?es d~ns \11.1 \:rochain arUc te ,

1:'"m bon ( ' I 'YV'l'tt. ("" 1 '1t' ôV"".." iC O de "" mb'... e'n,>, , 70\", .t "" , ."..". , ~ ',"' , "'"

trois attaques successivf!.~,. !\.\J ni\'eau techn.ique (1Émen-

-taire, il f)ermet d'apr)rendre à porter et à bloquer les

attaques fondamentales, avec force et. smcf'I'itt,. [,a

prise de garde s'efff:.~tue vers l'arrji~r:([! afin de donner

-~_..au v dA but o.'t sl "' tem -'~ de "'" " on "0""' "" r L ô.. ~t f" q "
e .,

" .,'<...', cf,~ .""""".,,~...,,'v, """"'""""',0

sont. fX>rt&es avec I.e maximum de rf!:alit(: dans l'inten-

-lion de toucher, La contre-attaqL\e qui suit I.e dernier

blocage est complètement. contrô.l(',e. Da.nfj les r;hases

i plus l!;laborl:?es, il permet de tra-vailler les enchaine-

I

: -ment.s et donc tous le~1 f!'lÉ,ments irriportant.s de ceux-ci,
I

f~:est~à-dire, PAquil~t)r:e et l~ ~tabilitt' ~es postu~e$

[~e$, interm~dlaire1, et rlt',a.1es ), .la Sin~&I'lt.t!. de

"""'.."'

chaq11e tech~..~t la comr)atiblJ.it~ des t.eehmques en-

-tre elles, leur r,y-thme et 1'a.rtlrJlificati.rnl des énergies,

Au d('but, les attaques sont f.'ort~es en ligne Qt bien sé-

-parf:es, puis toujours en ligne, mals en,-:hain~ef1" pour

enfin être libres da-ns leur ryt.'i:jme et leur direction.l)e

même la hauteur visf::,e est r!arfait(Jmer.t. dÉ~fime lorsque

.le

~

t
1

I
(
l
i
!.
ï

...

~ --
-ver; "Tal'-Sabakit' sans utilIser les lns, t b1.:

Ir)pon-(:;umit{) est un combat en att ue,

,but de cet. exercice est de travailler l d~terminaU,

l'opportunit.t". Celui qui attaque n'a qu e seu e ch~

il ne doit pas la gât~her. !1 faut dorlc t uver l dist
al1l...,'"!,, le "'ith m " {"}' ol',,'lr ll "' m( ' m t f 'r " p ce~"iu..-"' -Jv""" ,~,. ~ ".' , ,.v 1

-prendre 1.'ad'Jersaire et attaquer san- faire d appe

i,'ensemble de ces ?'l{)ments constitue le "Mâ' 1 c'

à-dire, l'inter\!'l1.1e spatio-temporel d fficacll:. U1

foii:; ari'ivt au ~;â et la d6cision t)rise, l'at..taql edo;

Otre !X)rt('e a 'ec la d~termination la p s abso \Je,

être dt,clsive, Celui qui reçoit l'attaq' trava! lle la

-mult.a.rl,~itt du blocage et de la ripost , ~1l'a aqua

commis une faute, soit due â une erre 'r d'apr r?'cia

du Mà, st')it f:)ar marlque de d{,termina on, il fau

l11i laisser la moindre chance de r~cid ver, I" blo('

doit d<)tr\J.ire l'(qliilibre de l'ad'!ersai et, la i;'os

bien que contr5ltc,e, ~')it être dtclsive. ,'il y le r

bref retard entre le blocage et la rir)o te, l'at aqua

r)eut en profiter r'our r:;0ursLli\Jre son o fensive et so

rJart.enaire $e trouvera forc(' de ma.i.nt nir lJn .ôle

-sir, \::~e .ra!'Port très t'trol.t entre at ta, 'le et. dfens-

rfisumê OOns ta maxim e jarJOr,,'3.ise no sen o tor!
(qu'on peut traduire littéralement par " La d {eru

(:,gale l'attaque 11), f-:1Je imlJlique la

Cei\li-ci est te mf);me que l'on ait U1' rO e offen if ou

rale d~..fensif, Di!!ux (;l('ments en af'par nce {.::o tradi

-toire apparaissent.. naturellement d'.:ln l'(:,tl.1de du Ir

Gumité : la force et la s.('r(:ni t(, qui pe vent ~ puJ

dans l'orthodo::<:ie des te!;:-htùques ; l'eff l de su f'rl.s

l'initiative qûe fournit. 1"Jtilisat!an des techniq' es et

mentalit(... non orthodoxes, La r{'elle m itri$e e ma

-feste r:'ar l'habil.et(' à l;ai::;Ser dll "Sel"' { r{oguli r) a"
"Ki" ( lrr(g1Jlier) et r('cJr.I.l'oquemenl " atakal wa

Sel no kan ni ari" , ( l'essence du ~om t SI! teE

le Sei' et le Ki ). l\U stade (qf:cmentaire le!O, t iq\;

utilis(~es })ar les deux advers,'l\ l'es son r;arfa.it men

-finies. Celui qui reçoit l'attaque ador) ela po ture

-t\1.relle ( Hachiji-datchl\, "e1ui qui att que pl' nd 1"

garde en avançant. et doit se trouver d preml r cot:

Mii , Aucun ajustement de distance n'e t perm $. c'

r)ermet de travailler l'l':valuation du M Le bat!

~ll':mentaire est appel~ Kihon-IprGn-G tl:. p~~

ptJS (!labi.)r~e est le Jy\J-Ippon-Gumitl' ns l el

adversâires après s'~tre salu{os, adop nt le 1 a apr

-pri{O, ; il$ rJeuvent alors se d~t)lacer 11 rement, Cel

t1u.i attaque cherche r;ar des changeme!' s de fi;) tur~

et de rythmes à crl!er l'op~)Ortunit~, q ça!

l'atta.que cherche à garder son calme, !)erce roir )

d{:but de l'offensive d~s sa. conception de

1!\1~~; ,ritP ":IP ,.".,~~;hlp
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Une expêrien(~e, q,]elques réflexior,~;, des ahe(~-

-dotes enfin pour tenter de retracer les !)resql.le dix ans

de F' ran(~e Shotokan 11 !...ra'.(ers 1 'aventu re et la !>ersonna-
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J'abord

"."..~".an

ornment es-

gauche, par rr,esure de cl~meru:e ( vi!l9

à droite) a çause d!,1 genou q\le je m ' ét'

,avant .le stage, ., Et, U nt~,tait pas ques

-lager " \ln peu, car à douze sur un tan

("'. .ln "' !'~..h,' , r~ ""'", ""';"' r'..".'. qu'e Vl"'.'-~"""'C";;.y'..",':;'""';"';..'"'.':;~ =,

-tre tellement j'avais mal, c'est Maitr'

rr,'a retenu, , .

Ensuite, en soixante quatre, Dat'jel cr moi

sorrill1e~ partis aux T] , e .A, rendre visit ~re

Ohshima. Câ a 6tf:: un voyage t:p'Jisant, ~., emep

dingue, en avion â h(!li(~es et tout, et t( ...f)ur !

-voir vivre à Los Angeles, nous vendic 'Cj des. lm,

une :'artie de ~a nuit et n~us nous entr~nions
j jOUr/

F:,n det;x semalnes, jta'!alS perdu sept ~ros '.

Le r.:ontact a'\lec les Am(::ricains ~tajt in f:ress t. N,"

avions à faire à. des individus très imposants p}lysiq'

-ment, aux att.aque$ ptli$sante$ mais liréaires 'ui sr

.valent diffic.ilement en cas d'esquive. ,-'est à 'et te

&poque que nous avons passé notre pren' ier I)ar à LJ

An(~ele$ , .

manll

faille

v T -{t4 tu no ! ,.. ~"'r l" j " "'""' int "."' nt d "

.,..,. ,"'. .,~ !J.. ,.. " ,4... ."'I "

tu t'entrair.es et. comment tu penses qut

-!1er ?

J. P. -J'ai commenc~' à faire d'J karaté, il y a rl:ix huit
" n" e "' 'Q"')O alor " que ,:' (~ n ""v;~f a" "0'1 "'~,t-'t

1 ".'

a...", "l.:,U" .;}, ,., ç",.;;i".,!-, ,.",vdtç..,

tout d6b\.tsdu karat(; , que r.!!onsieur Pi.ée \Jenait d'intro-

-duire en France, Un karat(; r~otassl: dans des bouquins,

01) tout restait.. à dêcouvr{r par soi-nl@me â r>artir de

quelques photos et de bea.'.lcoup de tâto.nnenlents, C'~tait

Ij(7)poque 01) f)a11iel Morgand triom!!hait en demi-finale

d\l cha.mpionna,t de Fran(~e :

F;n fait, j'ai d('marr.." un peu comme tout le mond~. pour

~tre le plus fort, Il partir du n1..\mÉ'ro de tl'l~phpne du

cl\lb qui a'Jait.le rlul.; gr\)s ;.'lac;:,rlj \ians i.'annuaire.

J'avais d~(.:ouvert le karaté f1;l ('in('ma, et puis.. un (;O~

-r)ain qui eri faisait mta.vait rac:;:)ntp (~Omnlenj: il arri'Jait

â casser deux bouteiUe$ de Co\;a a\'e,~ 1:). nlain, et m~me

qu tu connaissait \fi ty['e (-1'.li en cassait t.ro!::; , ..

C'estainf;j, que je\me É't\.ldiant, je me !:,cls retrouvt
A~n.:' I" R'uo do la ..").,t"( m lO ':,)I r' ! "'-~' en""';...""' """ c f./ 1Jt", --~ a" " , l'il( 'i",,~ ~ "", , " \t "".!::"ç a..ç, ..Q ,"

" 111" ' )"nd"' d"' " )ul "' I"' d' )r 'f. ur ' '.."'r.;.",;",[ "' ni "' C..h"'rJ...la "'t,._",.."ç""v.."""",""c..",-,dçl..,I...

A la.iri GabrieW qui spvis(;ajent d('jà der)uis quelques

mois.- ,
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J,P,- Ca dt~)end 6norm~ment du niveau

-q.':Jnl dix ou quinze ans, il faut commenc

-ner beal;1coup, beaucoup d'heures. JusC'

noire, le Prof a une très grande importa

faut hier. dire que le type qui est ceintur"

sait T)a$ trOT) quoi faire. , .En taIt, il fa!

faire des entrainements adapt~s à la. mer

morph;)logie de chacun. Ce n'est pas trè'

sar, ., , mais tl mon avls, il ne fa.\Jt pas

tout le monOO de ta roaroe manière, Sui'

-dus, il y a des chemins plus courts po1

certain niveal.!. ..Ce qui est irr.portant,

-nalit(: de l'indivIdu et sa morr)hclogie, r

j'ai 1'U suivre les cours de Maitre Ha.rad.:

que quelqu'un comme Alain Gabrielli resl

sa façon de faire, Il ya d(:';$ choses que f

Harada que je ne comprends toujours paf:,

de suite accroché avec sa manière. Alair

je crois que ça ne I.'int{ire$sait m~me pa!'

n'est pas sensible au même type d'entrair

Bar, je m'e rends com pte que tout ça p;)se

-blèmes et qu'on ne peut pas faire des .eni

personnali8{:S, ., , ,

Le f'lus dur, c'est dtacqiJl!rir, ou plutOtide trav~liller

menta.lit~ du Karat~. ..Ce oui nous a~~ne a\l probl~

~~~~j~~e p_C~hjl:f\~i~:~tJiJ*t'... r

~ ., ~ ~ *o.Ma; ot.t., + ~ t Je.. ~

l~ l'('fvvque, il Tl'y a'Jait ;::"'5 de,f(;d~'ration, il S11ffisait de

remporter q1Jatre victoires avec uri semblant de tech-

..nique pour ~tre ceinture noire, .!\u bo\lt de heu! moi.<;,

j'aur8ls r)L1 ~tre Shodan, T!1ais ce }:arat,<' là n'ava.it vral-
- ment " \J r",., l'nt " rA t r"'"""t " 1,'"", qu 'on " f)ar 16 """" Ir 1 "'

"~"-u'."""."'._""""v..,,,,,,.,,"V'C1C

p '...'ri 2'... fois "n F' r """"" d" ~,r" i t Oh ""'ll' m "' PA' Jr.c.".."'.. , ç u.""-,Ç""""",, -.!,ç" """

nous, ce t1t une r('v('laUon, qui nouf; impressionna

l1norm~ment, Au bout ,'l'un an, il organisa. le premier

stage s;'tcial qui dura six jl)L1rS, Il rl'Y ejlt que douze

parlicipa.nts qui ne savaient gLière ce à quo! !ls s'expo-
".~, "' 1'-..,~..., , , .,

',I v' l"" r "'..;""", J',,-r'".i' ~;:.n ',6-", ..e """v,.h.1" bl " ,."Ar".. "; ,~ """w "'.."-""""';C. .:""..."-,,a ",."ç""

pas en imaginaUon. (~.'e fut d'ailleurs le stage le plus

p~ble que j'ai jamais fait, , .Au bout de deux jours, je

marchais sur des beefstea,:'kz ; ,,;rè'3 1 'he:lre de I-:iba-

da:~~h:, ;l~j(ourd'h:,: tr?'1;,; ,,;~,,11r, Y." , _..;,-~,,-, "



B
i .a YYi p..; de comc ur,e discir>i

;.!ines d'aj.l-di,ermel
aral( 1

d'i1\.1t.rl?

ltr L~,(;e de

es der-

-rir. ..

I! y (1 df,

!"\1'lIJ!" t.rr\ ri,'er uri

t.mA r~et qui te

d{,iai!:is-

ren ds ...

que

let;ts, d.~cqu~r1r u

()i-meme f:t qui te p

niers tetra.nchemer
'~r t d" AO" ..e-st "'.. d'c, , " ,,~~ ." _:> I

nier

e karat.& ;e de
+c~

fj.t1

t d'"t di

fe ne rJense p:

.tl':' de masse ar avaies-rr,e. ..Er

:rv1a.intenan! ,)nte dj
"

er ""' .',,\1h
!J "'vn"",i.", .

Maltre Ohshima dit q\

pour faire Sept noires

mals n'em:;êche qu'il

fa1er, en te disant: "

e r'ense que pour un d,

rir un esprit juste, E

our casser la gue\11e

I f:!ut. ne Das se faire

e cern es blar

.r(c je ~

rn

..C'est un peu exa

en faut bea.ucauD.

et;
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rnte a
de
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Sur le plan technique, 11 !1

physiques et de~, diff,"'renc

fo1'1t de la danse, par exer

qu'il faut faire, des !T,Ol1V
b"' "' ' "'t q ", 1pro i"'mÇ, c /3" u .11 1'1 y

A part. ça, cela fait seuleJ

le ~,entiment de m'entrain

~t.raine n1oins au'ava.nt. .n

ne fa:
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ables """,' j,,-- le

jed,,:\na rie

telletJ

oll je suis sur le tapi!

y a un certain nombr,
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De toute f;:lçon, à partir d!\

C'est vraiment un stade ria

apprend d'autant. plus qu'or

Parce que souvent, on fait

n'est pas vraiment ça, ma'

yeux. E;t puis, quand on a'

leur saute dessus pour les

alor$ qu'on fait la m~me e

fait pas bien non r'1.us, ..

Du COUD. on r)rend con$c:ier

a\

",.."--"""""-

du '14 ianv..er 78 au cJub Garanci

NeE:tQi.' j"e I,)s }Ier"s i\rinî:'k F.\c)il 'a1 :

Patri(.'k Rosenr,erc 2 T'ahri,~e (la 'c!a f~

!t. on

se corrl\';J19. ..
Au d6r)a,rt, le tYr!e qui faisait du Karat~ au Japqn, c ' ("tait

ç'r~sque un hoTU1eur rJOur lui,\;

-sait, il payait, il nettoyait le

de r;'Oings dans la l;1l1eui.e sans :

sitou.t ça a cha.n9lJ, s'il faut a'

-taUt6 de l'6poque, je pense q'

de mar1ière assez brutale. En

qui enseigne montre qu'i.l e~;t (

a\loir le dro~t de ne p,:ts er. fait,.. ..., ...,," 'I"... ."""'

~lèves soient capables de le corr,r'rendre. L'essentiel

ce serait d'arriver à cr{)er chez les ~l~ves une auto-

djscipline â partir justement d'une certaine rigueur
-2--" le" '.."11".. d'une A'p~, p".' e tO',' ~n 1"" .1r t"1",,,... t~l", """"'."', I.U"""'/ ', """"",.J.,,"""""
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me faveur qu'on lui fai-

dojo, 11 prenait des COUPS
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fait, il faut. que 1.e tyr)e

:apable de nuances pou:r
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